
L’information fait l’opinion.            Faites-le lire à vos amis 

Distribution d’arbres 
 

L e ministère des ressources naturelles du 
Québec distribue gratuitement des arbres 

de reboisement à ceux qu en font la demande 
et ce, jusqu’à épuisement des stocks. Cette 
distribution a lieu à chaque année et devrait 
avoir lieu  cette semaine. Les intéressés sont 
invités à réserver auprès du bureau d’Amqui. 
Les essences offertes sont, entre autres: peu-
plier hybride, mélèze hybride, pin blanc, orme, 
érable à sucre, épinette de Norvège, épinette 
blanche, frêne. 
 

Marc Thériault 

L e programme d’aide aux villes et 
villages mono-industriels de Dé-

veloppement économique Canada est 
toujours actif, et Lac-au-Saumon de-
meure toujours la seule municipalité 
de La Matapédia à pouvoir s’en pré-
valoir.  
L’enveloppe totale de 50 millions pour le 
Québec  n’a presque pas été entamée à ce 
jour, car le programme est peu publicisé. 

Aucun promoteur, aucun organisme, rien ni 
personne n’a encore déposé quoi que ce soit à 
Lac-au-Saumon. La municipalité a là un pro-
gramme offrant de payer 50% des coûts d’im-
plantation de toute nouvelle entreprise de 
diversification de l’économie. Existe-t-il un 
promoteur qui ne soit pas intéressé par un 
bonbon de la sorte? 
Les commissaires industriels partout autour 
aimeraient posséder une telle carte d’invita-
tion pour leur territoire. Ici, les mois passent, 
l’eau coule, la glace fond et on attend l’UPA 

et son abattoir.  
Si cette dernière, sans raison évidente, n’est 
pas assez clairvoyante et rapide pour saisir 
une opportunité d’affaires lorsqu’elle se pré-
sente, il est permis de douter de la gestion et 
de la survie à long terme de ce qu’elle veut 
entreprendre. Peut-être ne faudrait-il pas les 
attendre trop longtemps. 
Lac-au-Saumon a un potentiel certain, mais 
éprouve de la difficulté à le faire connaître et 
valoir. 

Marc Thériault 

Discret, mais toujours là 

Caisse populaire  
 

C ’est vendredi le 12 mai qu’a eu lieu la pre-
mière assemblée du conseil d’administra-

tion fraîchement élu lors de l’assemblée géné-
rale des membres. 
François Roussel a été nommé président. Le 
vice-président pour ce nouveau mandat sera 
Éméric Turbide et le secrétaire, Réjean Trem-
blay. 
Deux personnes convoitaient la présidence 
cette année: Alain Vignault, président sortant 
et François Roussel, administrateur récemment 
élu. Tous deux ont fait valoir leurs vues depuis 
quelques semaines afin de se rallier les appuis 
nécessaires à leur nomination. Le nouveau 
président n’a pas voulu commenter sur ce 
point. Il entend se familiariser dès que possible 
avec tous les tenants et aboutissants de cette 
nouvelle fonction et fera connaître les objectifs 
et priorités de la caisse d’ici 15 jours. 
 

Marc Thériault 

ÉcoSite de La Matapédia 
 

L e lundi 8 mai 2006 avait lieu l’assemblée générale annuelle d’ÉcoSite de La Matapédia. 
Rappelons que cette entreprise est un organisme à but non lucratif (OBNL) à qui la 

MRC confie la gestion de ses trois écocentres localisés à Amqui, Causapscal et Sayabec. 
Ces écocentres servent à recevoir les matières résiduelles sèches ne pouvant aller dans le 
bac vert et le bac bleu. ÉcoSite assure la gestion de ces équipements supralocaux depuis leur 
mise en service en 2002 pour ceux d’Amqui et de Causapscal et en 2004 pour celui de Saya-
bec. 10 municipalités participent à cet effort de récupération et défraient une partie impor-
tante des coûts d’opération de ces centres via une quote part versé à la MRC. En 2006, la 
part que la municipalité de Lac-au-Saumon doit payer s’établit à 20 203,05$ sur un total 
Quote part de 195 000$ réservé aux écocentres. Le montant affecté à chaque municipalité 
participante est fonction de sa population : 1 569 résidents au Lac-au-Saumon, une popula-
tion totale dans les 10 municipalités de 15 144, donc 10,4% de la facture pour notre munici-
palité. 
11 personnes ont participé à cette assemblée. ÉcoSite à un conseil d’administration de 7 
membres : 3 membres issus de trois OBNL du milieu partageant plus et moins les objectif 
de l’entreprise, un siège réservé à la population, deux sièges réservés à la MRC qui y délè-
gue en ce moment Mme Rita Rioux, maîresse de St-Tharcisius (une municipalité qui ne 
participe pas à ce projet !) et Jean Guy Chouinard, conseiller municipal à Sayabec, et finale-
ment un poste d’administrateur réservé à un employé. Les postes 1, 3 et 7 étaient en élec-
tion, les membres sortants ont tous été réélus. 3 administrateurs étaient absents. 
Le budget prévu pour 2006 s’établit à 230 749$. Les sources de revenus : opérations couran-
tes des sites pour 27 500$ la part des municipalités pour un montant de 156 232$ (le rési-
duel du 195 000$ reste à la MRC), des subventions salariales pour 26 144$, l’appropriation 
de surplus pour 16 148$ et enfin 4 725$ en revenus d’utilisation. 
Chaque tonne de matières résiduelles traitée par ÉcoSite coûte 46$. En comparaison il nous 
en coûte 20$ la tonne pour enfouir nos déchets au site de Padoue et on prévoit atteindre les 
80$ au site prévue de La Rédemption dans quelques années, ce qui fait dire aux gestionnai-
res d’ÉcoSite que leur solution pour gérer nos déchets va devenir à terme avantageuse. 
À la période de questions réservée à l’assemblée, le représentant de notre municipalité à 
soulevé le manque de contrôle exercé aux sites sur la provenance des utilisateurs et qu’à ce 
titre 1 : n’importe qui peut aller y déposer des résidus même des gens provenant de munici-
palités qui ne participent pas à l’effort de financement, 2 : un registre détaillé des usagés 
permettrait d’ajuster l’effort de financement des municipalités avec qui utilise et dans quel 
pourcentage. À terme donc, introduire l’élément utilisateur-payeur dans le calcul des quotes 
parts, dans un effort d’équité.  Les administrateurs ont promis d’agir. 
Jean Guy Pelletier 
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AN  DÉGEL  GEL 

1992  13 mai   

1993  5 mai  26 nov 

1994  14 mai  26 nov 

1995  16 mai  24 nov 

1996  9 mai  27 nov 

1997  9 mai  24 nov 

1998  1er mai  26 déc 

1999  5 mai  19 déc 

2000  5 mai  4 déc 

2001  7 mai  10 déc 

2002  10 mai  13 nov 

2003  10 mai  4 déc 

2004  7 mai  13 nov 

2005  10 mai   

2006  1er mai   

Source: Raynald Cummings 

Le chômage et 
la rétention des jeunes 

Q u’on se le dise une fois pour toute, la majorité 
des jeunes sortant des écoles ne sont pas attirés 

par une carrière sous le signe de l’assurance emploi. 
Rares sont les jeunes travailleurs qui vont se conten-
ter de travailler le nombre de semaines requis pour se 
qualifier à l’assurance emploi. Demandez-le aux em-
ployeurs à la recherche d’employés qualifiés, mais 
sur une base saisonnière: construction, foresterie, 
tourisme. Même des secteurs plus constants ont de la 
difficulté, mais pour d’autres raisons. Une carrière de 
remplaçant pendant 10-15 ans dans les secteurs de la 
santé ou de l’éducation en région n’est pas très valo-
risant. Ce sont pourtant là les deux principaux em-
ployeurs de la Vallée.  
Très souvent, à la première mise à pied, le jeune tra-
vailleur, surtout s’il est bon, ira se trouver un emploi 
à l’extérieur et ne reviendra pas pour revenir faire 
seulement quelques mois et ainsi retomber dans le 
même cycle. Jeune, mais pas con. Même le très sé-
rieux Marmen énergie, établi récemment à Matane, 
éprouve des difficultés à recruter des travailleurs. Le 
fait d’implanter une grosse usine en région ne suscite 
pas automatiquement un retour des expatriés vers 
leurs régions d’origine, car ceux-ci veulent un mini-
mum de garantie de longévité avant de déménager à 
nouveau. 
Prétendre que tout va bien à Lac-au-Saumon parce 
qu’il y a moyen d’y faire ses « semaines de chô-
mage » est une berceuse dont il faut peut-être se mé-
fier. La relève risque fort d’être absente le moment 
venu.  
Marc Thériault 

Gel et dégel du lac 

La prière de l’assemblée. 

L ors de la dernière session du conseil,  un fait cocasse s’est produit qui n’a pas manqué 
d’être relevé par certaines personnes présentes. Une personne est demeurée assise lors 

de la prière à l’ouverture de la séance! Manque de tact, geste de protestation, allez savoir, 
toujours est-il qu’il met à mal un vestige d’une époque où l’Église et l’État étaient, disons, 
moins séparés. 
Jean Guy Pelletier 

Les chemins de foi 
 

L a foi religieuse est ce chemin que 
nous adoptons avec la certitude 

qu’au terme de notre voyage, il nous 
conduise à la vie éternelle. 
Les Témoins de Jéhovah sont convaincus que 
144 000 Justes connaîtront la gloire céleste 
dans la Nouvelle Jérusalem, les Musulmans 
qu’en vivant selon les enseignement du Pro-
phète Mahomet, ils auront leur récompense au 
Paradis, pour les Catholiques, en dehors de 
leur Église point de salut, les Luthériens les 
Baptistes, les Anglicans, les Mormons, tous et 
toutes ont la certitude qu’ils possèdent l’uni-
que clef qui leur ouvrira les portes du Ciel. 
Une certitude qui, trop souvent, est caution de 
haine entre croyances, chacun prétendant être 
le préféré du Père. 
En fin de compte, l’objectif commun de toutes 
ces quêtes est de connaître Dieu. Alors, 
qu’est-ce que Le Premier Intéressé pourrait 
penser de tout cela?  
Si, comme Jésus son Fils nous l’a appris, 
Dieu, notre Père, est amour, peut-il faire ex-
ception d’un tel ou d’un autre parce que son 
chemin de foi est différent du mien surtout si 
ce fils ou cette fille a le cœur pur et le désir 
sincère de le connaître?  
Si mon chemin est cette voie royale vers 
Dieu, est-ce la bonne attitude à prendre que de 
dire à cet autre que son chemin à lui ne vaut 
rien? 
La grande famille humaine est plurielle, com-
posée d’individus différents mais animés 
d’une quête spirituelle semblable. Cette véri-
té, fruit de l’observation, devrait nous submer-
ger d’espoir et elle doit également  plaire à 
Dieu. N’est-ce pas là, à travers la foi, unique-
ment d’ailleurs, que peut se réaliser le grand 
rêve de fraternité universelle.  
 

Jean Guy Pelletier 

Atelier de réparation  
Alternateur Démarreur  

Vérification  de  batteries 


